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La Vierge qui pleure de Las Vegas : l’histoire d’un
miracle
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par Carole Ashley

Las Vegas, Nevada, Etats-Unis

Le 12 décembre 1998, une heure après le début de la
veillée de prière, la statue miraculeuse de Notre
Dame de Guadalupe se remit à pleurer de véritables
larmes. Le lendemain, elle pleura à nouveau entre 2
et 3 h de l’après-midi. Cette statue, que les médias
ont appelée « la Vierge qui pleure de Las Vegas » se
trouve dans l’arrière cour de la maison de la famille
Covarrubias qui y a construit, en son honneur, un
petit lieu de pèlerinage. Elle y accueille les visiteurs
depuis 1993, époque à laquelle la statue s’est mise à
pleurer pour la première fois.

La veillée de prière avait été organisée pour
commémorer le miracle originel de Guadalupe qui
eut lieu en 1531. Le 9 décembre 1531, Juan Diego,
un pauvre fermier, passait à proximité de la colline
de Tepeyac près de Mexico, lorsqu’il entendit des
chants d’oiseaux en provenance du sommet de la
colline. Arrivé au sommet, une belle dame lui apparut
et lui dit de demander à l’évêque de construire un
lieu de pèlerinage à l’endroit où elle se trouvait. Juan
Diego s’empressa d’aller raconter son histoire à
l’évêque qui ne le crut pas et lui demanda de lui
fournir une preuve. Désespéré, Juan pria pour
obtenir de l’aide et trois jours plus tard, le 12
décembre 1531, la dame réapparut. Afin de fournir
une preuve de son apparition à Juan Diego, elle lui
demanda d’aller cueillir des fleurs au sommet de la
colline de Tepeyac – il s’agissait de roses, alors que
ce n’était pas du tout la saison – et, sans le lui dire,
elle imprima une image d’elle-même sur la pèlerine
de Juan. Elle lui dit que son nom était Sainte Marie
de Guadalupe et qu’il devait donner les roses à
l’évêque. Celui-ci, en voyant les roses et le signe de
la Vierge sur la pèlerine de Juan Diego, le crut et fit
élever le sanctuaire. La basilique de Notre Dame de
Guadalupe à Mexico se trouve sur le lieu du site et
l’on peut toujours y voir la pèlerine de Juan Diego.

L’histoire de la Vierge qui pleure de Las Vegas

commença en 1991, lorsque Pablo Covarrubias
rapporta de Mexico une statue de Notre Dame de
Guadalupe. La statue sur-vécut de justesse au
passage de la frontière à Tijuana lorsque les gardes
frontière américains voulurent la casser afin de
s’assurer qu’il n’y avait pas de drogue à l’intérieur.
Lorsqu’il revint chez lui, Pablo plaça la statue dans
son arrière cour sur une colonne de pierre et toute la
famille se mit à prier avec dévotion.

Des larmes

Le 31 mai 1993, Martha, la fille de Pablo, remarqua
des larmes sur le visage de la Vierge. Reconnaissant
un miracle, la famille s’adressa aux médias de façon
à pouvoir le partager avec d’autres. La chaîne de
télévision Las Vegas Canal 8, affiliée à CBS, envoya
une équipe pour faire un reportage sur l’événement.
Avant de filmer, le reporter insista pour que l’on
déplace la statue de sa colonne de pierre afin de
prouver que les larmes ne provenaient pas d’une
source d’eau. De nombreuses personnes étaient
opposées au déplacement de la statue car elles
craignaient qu’elle ne soit cassée. Cependant, face
aux nécessités d’un témoignage probant, la statue fut
déplacée de sa colonne et se mit à nouveau à pleurer
devant la caméra, juste au bon moment. L’équipe de
télévision revint environ une semaine plus tard afin
de prendre des vues supplémentaires pour les
informations télévisées. La chaîne de télévision ne
conserve pas ses enregistrements plus de deux ans,
mais la famille a conservé une copie vidéo du film
diffusé sur Canal 8 en juin 1993, une semaine après
le début du miracle.

Voir un enregistrement de la Vierge de Guadalupe de
Las Vegas en train de verser des larmes constitue
une expérience extraordinaire parce que les larmes
sont terriblement réalistes et quasi « humaines ». La
statue de plâtre peinte à la main fait environ 1,2 m
de haut avec une couronne dorée, une robe et un
voile vert. Son visage et ses yeux bruns dorés
dépeignent le portrait idéalisé d’une beauté sainte et
féminine. Le film montre les larmes s’écoulant
lentement avec une vue rapprochée du visage de la
Vierge. Ses yeux se remplissent doucement de
larmes qui débordent et ruissellent le long des joues.
Au moment où elles vont tomber du menton, elles
sont recueillies sur un morceau de coton et offertes
aux fidèles.
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Très vite, il apparut que ces morceaux de coton
avaient des propriétés miraculeuses de guérison.
D’après la famille, un des miracles attribués aux
larmes de la statue, fut celui d’une femme enceinte à
qui les médecins avaient annoncé que l’enfant qu’elle
portait était sur le point de mourir. Elle reçut un
morceau de coton imprégné des larmes de la Vierge,
avec lequel elle se frotta le ventre ; sa grossesse
évolua favorablement et son enfant naquit en pleine
santé. Il y eut beaucoup d’autres guérisons ; une
personne guérit d’une maladie oculaire et une autre
d’un cancer. Des malades hospitalisés retrouvèrent la
santé après une application des larmes de la Vierge.

D’autres miracles

Cependant, les larmes ne constituent pas la seule
manifestation miraculeuse attribuée à la Vierge qui
pleure de Las Vegas. Une huile à la senteur de rose
suinte régulièrement du visage et de la chevelure
d’un ange placé aux pieds de la statue. La brillance
de cette huile était visible et tangible sur la tête de
l’ange. En octobre 1993, un autre miracle eut lieu.
Lors d’une journée inhabituellement venteuse, 32
personnes étaient en train de prier face à la statue
lorsque subitement le vent cessa, les nuages
disparurent et la forme ensoleillée de la Vierge de
Guadalupe apparut dans le ciel. Les rayons du soleil
formèrent une aura dorée, typique des
représentations de Notre Dame de Guadalupe. Tous
les membres du groupe de prière furent témoins de
cette vision.

La Vierge pleura de nouveau le 12 décembre 1993,
jour de la fête de Notre Dame de Guadalupe. Les
larmes miraculeuses apparurent à nouveau le 25
septembre 1995. Ce mois là, les larmes de la Vierge
accompagnèrent un autre miracle qui fut également
filmé par la famille : alors que Martha, la fille de
Pablo, priait la Vierge, une croix aux branches égales
apparut sur son front comme une cicatrice saillante.
Un mois après, le père Swenson, de l’église
catholique St Bridget de Las Vegas, vint avec quatre
amis pour voir la statue miraculeuse ; il constata

« des traces humides sur le visage de la statue ».
Mais, d’après lui, un miracle n’est valable qu’après
que l’Eglise ait donné son approbation officielle. De
son côté, l’évêque de la région a affirmé qu’il pense
que la statue miraculeuse est un canular. Cependant,
même sans la reconnaissance de l’Eglise, la Vierge
qui pleure de Las Vegas attire de nombreux visiteurs
depuis 1993.

Le 23 janvier 1999, lors d’une messe célébrée à la
Basilique de Mexico, le pape consacra le 12
décembre comme journée dédiée à Notre Dame de
Guadalupe à travers toutes les églises des
Amériques. La sainte patronne de Mexico est
devenue le symbole de toutes les Amériques, du
Nord, Centrale et du Sud, et un symbole unificateur
de vénération à l’égard de la Vierge à travers le
monde entier.

Adresse du lieu de pèlerinage : Pablo Covarrubias,
2033 Donna Street, Las Vegas, Nevada 89030, Etats-
Unis. Tél. (702) 642-0452 (uniquement en espagnol).
Le lieu de pèlerinage est ouvert à tous, en soirée et
les week-ends. A la demande de la famille, aucun
argent n’est accepté.

&lsqb;Le Maître de Benjamin Creme a indiqué que le
Maître qui fut la Vierge est responsable des miracles
relatifs à la statue de la « Vierge qui pleure » de Las
Vegas.&rsqb;
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